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La crise de l’Église se prolonge. Le synode sur la famille et la béatification de Paul VI ne peuvent guère nous 
rendre optimistes. Face au drame que nous vivons, un danger nous menace : la lassitude, qui peut conduire au 
découragement et finalement à l’abandon de la lutte. Le démon, fin psychologue, pousse les âmes des prêtres 
comme des fidèles à cette trahison progressive. D’autres plus forts que nous ont lâché. Et nous, tiendrons nous 
bon jusqu’au bout ? Celui qui persévèrera jusqu’à la fin sera sauvé, dit Notre-Seigneur. Alors courage ! Il faut 
ramer continuellement à contre-courant, alors que nos contemporains se laissent entraîner par le courant. Il 
faut résister dans notre intelligence à toutes les erreurs, dans notre volonté à toutes les immoralités, et cela 
demande une force peu commune la [ grâce . D’où la défaillance de plusieurs. Les faibles ??  ] [ ]

Au milieu de cette mystérieuse obscurité, une vérité reste certaine et lumineuse : Dieu reste le maître des 
événements Mais sa Toute-Puissance laisse agir les causes secondes . Le mal n’existe que dans la mesure où [ ]
Dieu le permet. Les ennemis de l’Église le démon lui-même  tiennent du Créateur leur existence et leur pouvoir [ ]
de nuire. Nous savons aussi que la sagesse divine ne permet le mal que pour un plus grand bien qui est le [
combat contre le mal et l’erreur . Ceci étant rappelé, le mystère de la situation actuelle n’est pas levé le ] [
mystère de ceux qui ne veulent pas comprendre à quoi nous avons à faire . Les erreurs continuent de se ]
répandre Comme celle d’un “pape” sans la foi, démolissant l’Église et sa Liturgie , la morale continue d’être [ ]
ébranlée par ceux-là mêmes qui sont chargés par le Christ d’en rappeler les exigences. Et il reste [
indéfectiblement pape ???  ]

Que conclure ? Que le pape n’est plus le pape ? Nullement Mystère du refus de conclure, la crise n’est pas [
finie . Qu’il faut se taire et accepter docilement ce que nous enseigne le pape François ? Nous aimerions avoir ]
le droit d’adopter cette position. En temps normal, cette simple question aurait choqué, tant la réponse doit être 
évidente. Mais aujourd’hui, répondre positivement à cette interrogation est une trahison. Par fidélité à Notre-
Seigneur et à la sainte Église romaine qu’il a fondée, nous avons le devoir de croire sans défaillance à tous les 
dogmes catholiques Comme celui de la nécessaire soumission au Pontife Romain pour le salut ?  et de suivre [ ]
sans compromission la morale catholique. Prêtres et pasteurs d’âmes, nous avons le devoir de prêcher la 
vérité à temps et à contretemps, surtout si cette vérité n’est plus enseignée à Rome. Chers fidèles, vous 
garderez le cap si votre piété est solide et si vous étudiez régulièrement la doctrine catholique. Les 
conférences mensuelles au prieuré ont pour but de vous y aider. 

Et si notre prochain nous critique, nous méprise ou nous calomnie pour le combat que nous menons, alors que la 
sainte Vierge Marie nous aide à répondre à ces attaques non par le mépris, mais avec une profonde charité 
missionnaire. 
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 Être en communion, même imparfaite, avec un « pape » qui canonise Questions :
des personnes qui ne méritent pas de l’être, qui profère des hérésies, qui est en 
amitié avec tous les ennemis de l’Église, qui défaille dans l’ordre moral, qui a 
excommunié votre Fondateur… ne vous pose pas de problème ? 

Qu’est-ce qui est inférieur à un hérétique, schismatique, faux archevêque ? 
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